DU MERCREDI 8. 


à De Baffia le 27, 7bre. 
A tranquillité, dont on 
avoit allez long-tems joui 
$ depuis le féjour des Trou- 
VAT pes Françoifes dans cette 
le, vient d’être inter- 
rompue par les Rebelles, 
qui, au nombre de 4. mille» ont tenté, 
mais en vain, de furprendre le pofte de 
Rogliano fous la conduite de Paoli leur 
Chef. IL nya eu du côté des Génois 
que 2. foldats tueZ; au lieu que 2. Of 
ficiers & 35 hommes au fervice du Roi, 
qui étoient allez à la découverte, ont eu 
le mälheur de tomber au pouvoir des en- 
nemis. On craint fort qu’ils ne s’en 
tiennent: pas à cette entreprife» & qu’en 
employant de nouvelles forces pour les 
dompter, onne réufiffe plutôt à rallu- 
mer qu’à éteindre le flambeau d’une 
guerre inteftine, Peut-être que la réfi- 
ftance des François qui fe trouvent dans 
Ile, & la réfolution de la Cour de Ver- 
sailles, qui aintérêt de maintenir fon 
ouvrage, en impoferont aux Rébelles. 
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Ces Troupes font en état de les tenir.en 
bride. | 
De Gênes le 23. Septembre. 

Il y ades avis de Malte» qui annon- 
cent la mort de Son Alteffe Eminentif- 
fime Emanuël-Pintos Grand-Maître de 
POrdre de St. Fean de Ferusalem. T 
avoit 77. ans accomplis depuis le 24 
Mai dernier; Etil a rempli fon Siége de- 
puis plugde 16, ans, aïant été élu le 18. 
Janvier 1742. Celt le Commandeur de 
Tencin, Général des Galêres de Malte, 
qui lui fuccède. 

Les nouvelles du Levgni confirment, 
que le-Bacha de Romelie ‘avoit/ordonné 
que iles 16. Sangiacs de la Province euf- 
fent à fournir dans Le courant de ce mois, 
chacun leur contingent de 2. mille hom- 
mes de Cavalerie. Les 2. tiers de ces 32 
mille Cavaliers doivent marcher vèrs 
Bender pendant que lautre tiers prendra 
le chemin d’Adrinopole, 

De Paris le 16. Oftobre, 

Le Roi de Pologne, Duc de Lorraine 

& de Bar, qui étoit à Verfailles depuis 
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Ïe r2 du mois pañé,partit le 3 du courant 
pour retourner à Lunevwille: En partant, 
Sa Majefté alla rendre vifite à la Prince(- 
fe de Talmonts fa Parente, au Palais de 
Luxembourg, Ce Prince fe porte le 
mieux du monde; malgré fon grand âge, 
qui paffe 8o. ans. La veille de {on dé- 
part, il avoit rendu vifité au Maréchal 
de Belle Isle, qui eftfort incommodé d’ 
une Fluxion à la joué. L’Abbé Comte 
de Bernis, Miniftre & Sécrétaire d'Etat 
au Département dés affaires étrangères, 
eft aufi indifposé. 
De Londres Je 16. Oftobre. 

Le Prince Edouard & tous les autres 
principaux Officiers, qui avoient, été à 
la derniere expédition contre la Frances 
ont été à Kenfington. S. M. leur a accor- 
dé l’honneur des baife-mains hormis le 
Général de Bligh. Ce Seigneur eft tom- 
bé en difgrace &'{on nom eft biffé de la 
Lifte des Généraux. Les feuilles pu- 
bliques d'Angleterre difent, qu’il neft 
que trop clair, que la perte des Ayglois 
près de $%. Caff ne provient que de la 
faute de ce Général. 

Jl ne commandera point dans-la nou- 
velle expédition, à caufe du méconten- 
tement que lon a de fa conduite. Il 
auroit dû, dit-on, rembarquer les 
Troupes le jour avant PAStion™de St. 
Caff, ou du moins leur choifir le len- 
demain une pofition avantageufe pour 
combattre, au-lieu d’avoir exposé 2. 4 3, 
mille hommes, fans Artillerte, au feu de 
Pennemi. , Au refte, fuivant le rapport 
des Officiers, qui ont été préfens à l’af- 
faire, on eftime notre perte à 822 hom- 
mes, tant tuez que bleffez & prifonniers. 

Ce Général eft fi peu édifié des mur- 
mures, que l’on excite contre toutes les 
parties de fon Expédition, que déjà dès 
le 28. du mois dernier on difoit pat-tout 
qu’il étoit difposé à demander fa demil- 
fion. C’eft le malheur de la Nation: Elle 
donne prefque toüjours dans l'excès. 


Auffi prodigue de louanges, qu’elle ef 
promte à condamner, elle décourage les 
uns, & gâte les autres. Efclave de fes 
préjugés, elle donne aifément dans tous 
les travers qu’on lui préf: nte fous le ti- 
tre de fon bien & de fes interêts, fans fe 
fervir de cette pénétration, dont la Na- 
ture l’a abondamment pour vué. 

Il fe répand un bruit, qu’il eft arrivé 


de PAmérique un Exprès, avec avis que, 


le Chevalier Hardy non feulement s’étoit 
rendu maître de l'Ile d’Ansecoffi du Cap 
Gafpé, & généralement de tous les Forts 
& Etabliffemens des François Le long de 
la Côte; mäis encore qu’il avoit pris, ou 
brulé tous les. Vaiffeaux dont ils fe fer- 
voient pour la pêche dans ces quartiers. 

On continuë toujours de fe quéreller fur 
limportance de la conquête de Louis- 
bourg ,Tâchons, dit un de nos Autedrs pé- 
riodiques, de n’envifager nos fuccès que 
par les fuites qu’ils peuvent avoir,& cher- 
chons le dégré de l’importance de nos 
Conquêtes avant que de juger de leur 
prix. Louïsbourg weft point pour nous 
une acquifition aufli importante que bien 
des gens fe l’imaginent. Nous ne devons 
être joyeux de le pofféder,que parce qu’ 
il étoit extrêmement néceflaire aux 
Françoise Car pour nous, eft-ce que 
nous manguons de Ports excellens en 
Amérique ? Mais j'entens dire, nous al- 
lons remporter le Fleuve St. Laurent,& 
prendre Quebec. Doucement, nous ne 
le tenons point encore. N'oublions point 
la malheureulé iffuë de l’Expédition du 
Chevalier Hill dans le Fleuve St.. Lau- 
rent. N'oublions point, qhe, dans la der- 
nière Guerre, les François, après avoir 
perdu Louisbourg, ont encore pů nous 
faire trembler en Amérique, & y faire 
avorter deux Expéditions confécutives, 
que nous avions entreprifes contre le 
Canada. Ainfi, concluons donc, que le 
plus grand & le plus folide avantage.que 
nous rétirons: pour lavenir, de la Con- 
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quête de Louisbourg, c’eft:d'avoir réta- 
bli la réputation de nos armes, & pour 
le moment préfent; d’avoir porté un 
cowp furieux à la Marine des François 
par la deftruétion de tous les Vaiffleaux 
qu'ils avoient dans ce Port. 

De Nimegue le 14. Oétobre. 

On mande de Cleves, que les François 
font des difpofitions pour entrer en 
Quartiers d'Hyvers & qu ils deftinent 4. 
Bataiilons & 6. Efcadrons à hyverner 
dans cette Place, Mr. le Baron de se- 
ckendorff,Confeiller Intime de S.M.Imp. 
a pal ici, allant à la Haye. où, fuivant 
ce que l’on a pů remarquer,il eft chargé 
d'amener les, chofes à un Congrès de 
Paix, qui fe tiendra dans quelque Ville 
de la République. 

De Francfort le 25. Ofobre. 

L’Armée du'Maréchal de Contades éto- 
it encore à Hamm au depart des dernie- 
res Lettres, qui en font venuës; mais les 


ponts de Batteaux, qui y ont été jettés 


ainfi qu’à Herfelt, donnent tout lieu de 
croire, qu’elle eft à la veille de marcher 
fur PEvêché de Paderborn, pour fe rap- 
procher du Wefer. Elle a de plus pouffé 
de gros détachemens au delà de la Lippe, 
pour obferver les mouveimens des Enne- 
mis, & leurs Poftes avancés efcarmou- 
chent continuellement avec les Troupes 
legéres des Hannovriens. 

Au refte le Quartier Général du Prin- 
ce Ferdinand continuoit aufli d’être en- 
core à Wahrendorff, fans qu’on fçût fice 
Prince étoit dans l’intention de marcher 
au Wefer par l’Avêché de Padernborr & 
le Comté de Ritibergs on par le Comté 
de Rav "g 


Quoigw’il en foit les Hannowriens ont 
laiffé à Múnfter un Corps d'Infanterie & 
de Cavalerie aux ordres du Lieutenant- 
Général de Xielmanfeg & des Généraux 
Majors de Za/from & Grothaufs 

Les Lettres de Caffèl du 19. portent, 
que le Prince de Soubise avoit la veille 


fon Quartier-Général à Wolkerode àz? 
lieuës de Göttingen, que fes Troupes le- 
geres faifoient des courfes jufqu’aux por- 
tes de cette villes que Minden & Drans- 
feld étoient occupés par des Troupes 
Françoises, & que d’ailleurs le Général 
Oberg & le Prince d’Jsenbourg campoient 
encore entre Göttingen & Nordheim. 
De Stockholm le 29. Septembre. 

Le Miniftre de Ryffie recût depuis 2. 
jours un Courier, qui lui remit, entre 
autres, depêches, des ordres pour l'Ami- 
ral Mifchoukow & pour le Baron de 
Korf, Envoyé de S, M. Cz. auprès du 
Roi de Dannemarc. Ces ordres font ré 
latifs aux reprefentations fi fouvent réi- 
terées par la Cour de Copenhague à l’ac- 
cafion du féjour de la Flotte combinée de 
Rulfie &de Suede furles Côtes de Ze- 
lande, & aux inftances faites à Peters- 
bourg de lui enjoindre de s'éloigner de 
cette ftation jufqu’à la diftance de Fal- 
flerbourg. La Commiflion établie par 
le Roi, continue journellement fes {éan- 
ces avec beaucoup. d’affiduité & de fe- 
cret. On efpére néanmoins que lexa- 
men des prifonniers d’Etat fera achevé 
dans le courant de cette femaine. 

De Petersbourg le 13. Oëtobre. 

Un coup d’Apoplexie termina! enfin 
Te 30. du mois d’Août les peines de la 
difgrace, que le Veid-Marêchal Comte 
d'Apraxin S’étoit attiré par la retraite 
inopinée de l’Armée fous fes ordres,après 
la viétoire qu'il avoit remportée fur le 
Veld-Maréchal de Lebmald, 

De Varsovie le 8. Novembre. 

Les Senateurs, qui commencerent le 
30. du mois paflé à deliberer fur les pro- 
pofitions, qui leur ont: été faites de la 
part de $. M. , finirent hier Ièurs Séan- 
ces Ce font les Miniftres ’Etat,qui ter- 
minerent ces déliberations, & le Reful- 
tat en fera demain communiqué, aux 
Sénateurs, 


Suite du Journal du Siège de Neifle 
du 22. au 24. Oétobre. 

Le 22. O€tobre le feu du Canon en- 
nemi fut continué avec beaucoup de vi- 
vacité tant fur larue de Mořawies que 
fur le village de Heydersdorf. Vèrs mi- 
di les Croates allarmerent la garnifon de 
la Citadelle & efcarmoucherent avec el- 
le, oùils eurent quelques blefs. Au- 
jourd hui on a chanté folennellement le 
Te Deum en ation de graces de la Vi- 
&oire remportée le 10 du mois pañlé par 
PArmée du Prince de Soubise [ur les 
Hannouriens & [urles Héffois. On fit 
une triple décharge de nos 30. pieces de 
Canon à laquelle repondit toute l’Armée 
par une triple falve de la Moufqueterie. 
Jl vint vèrs les ro heures du foir un Dé- 
tachement d’Infanterie de la Citadelle 
pour deloger nos Croates de leur pofte à 
Heidersdorf. Le feu de la Moufqueterie 
fut très-vif de part & d’autre & quoique 
PEnnemi ait foutenu le fien par des Ca- 
nons, toute fois il a été oblige de fe reti- 
rer avec quelque perte fans avoir pû par- 
venir à fa fin. 

Mr. de Zerschwitx Lieutenant-Géné- 
ral aïant été avant-hier reconnoitre les 
environs au delà de la Meiffé, il vit une 
digue, qui frvoit à l’inondation, il la 
fit percer, & les eaux en font tombées de 
trois piés. 

Le 23. l’Ennemi continua fon feu avec 

' grande vivacité, la refolution, qui avoit 
été prife d'ouvrir cette nuit la Tranchée, 
& de dreffèr “des batteries, fut remife à 
la nuit fuivante. Enfin l’Ennemi parvint 


AVERTISSEMENT. 


à mettre ene feu un partie du fauxbourg 
nommé Neulandts & à entretenir celui 
de Heidersdorf. 

Quoique le feu ennemi ait beaucoup 
diminué le 24, nous eumes cependant un 
fantafin de tué du Régiment de Mar- 
guard par un coup de Canon, il nous 
bleffà aufi un Dragon du Régiment du 
Prince Albert par. une balle à cartou- 
che. Le même jour, on envoya un Ma- 
jor avec 400 hommes au devant du Gé- 
néral Guafto, que Mr. le Maréchal Com- 
te de Daun avoit détaché de fon Armée 
avec 8. bataillons d'Infanterie pour nous 
joindre. On travailloit pendant tout le 
long du jour à fe preparer aux opérations 
de da nuit; legros Canon, les fafcines, 
gabions, pieux & autre deftinés à Pem- 
placement des batteries furent retirés du 
derriere des hauteurs, de forte que le tout 
fe trouvoit à l'entrée de la nuit derriere 
les Régimens pour pouvoir être mené 
aux endroits, où ils doivent être emplo- 
és. On commanda Mr. le Lieutenant- 
Colonel d’Artilleries & Mr. le Lieute- 
nant-Colonel ‘Rebain chacun avec 300. 
hommes & 10 Charpantiers pour cou- 
vrir les travaux à faire, Il fe trouva àP 
Aile gauche 4. Compagnies, 1200. hom- 
mes d'Infanterie, outre 200. Croates. 
Les Régitnens d'Infanterie Louis de 
Wolfenbutel, Pallavicini, Merci Pret- 


fach eurent ordre de fe trouver fous les 


armes au point dujour & prêts à mar- 
cher. Sur l’Aile droite 200, hommes de 
Gavalerie eurent de même ordre de sy 
joindre à l’Infanterie. 
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On fait connoitre à tous les Amateurs des jardinages que Mr Knackfus jardi- 
nier de Son Excellence Monfeigneur le Comte SapiehaW ice-Chancellier de Lithuanie, 
reçoit cette femaine de Hambourg quelques centaines des meilleurs fortes de Péchers 
& d’Abricotiers comme aufli de toutes fortes de Cerifiers d’Efpagne & d’autres, de 
même que des Poiriers des Pomiers & des Paifiers de hautes & bafles tiges felon 
leurs Numeros, des meilleurs fortes de Provins, des Semences de Cuifine & de fleurs 
aui y font à avoir pour un prix très raifonable. Suivantle regitre imprimé que lon 


y reçoit gratis, &c- 
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e IL © R. à Wurfhen JOURNAL du 21. aw 
25. Oftobre. 
ès que M. le Maréchal fut inftruit que le Prince Henri marchoit de 
PArmée Prufffenne au delà de P Elbe, pour renforcer le Roi, S. E. 
detacha le Général-Major de Nauendorf à Neuftadt avec un Corps 
de Troupes légéres, pour obférver ce fecours pendant {a marche; les 
Détachemens que fit ce Général le découvrirent en effet du côté 
de Pulfnitz, & l’eftimerent fort d'environ 8. mille hommes, 
Ce renfort arriva le 2r. au Camp des Ennemis, & les Deferteurs 
qui en vinrent, nous affurerent , que le Roj de Praffè ne tarderoie 
point à attaquer l’Armée L & R., pour tâcher d’avoir fa revenche de la Journée 
du r4. Nous l’attendimes en confequence de pied ferme; mais ce fut inutilement. 
On chänta d’ailleurs le Te Deum à l’occafon de la Viétoire remportée par le 
Prince de Söubife fur les Hannowriens & Heffois près de Landgraffenhagen, dont on 
avoit reçu la nouvelle le 18. & l’onfit le foir une triple décharge de P’Artillerie, 
& de la Moufqueterie, 


S. EfCadrons de Houffars ennemis , foutenus par quelques centaines P'hon- 
mes des Compagnies franches & commandés par un Lieutenant-Colonel , fe por- 
terent le 22. à Rälbersdorff, & à Gros-Padifx, & y ordonnerent, fous peine 
de mettre tout à fu & à fang, que l’on mit ‘les ponts de communicstion qui font 
fur les grands chemins, en tel état, que l’Artillerie pût au befoin y pafler. 

Au refte les Ennemis font conduire petit à petit fur des Chariots par Camentz 
à Dresde les bleffés, qu’ils ont à Bautzen, & qui font en étät de fouffrir le trasport. 

Le 23: üne de nos Patrouilles de Houffars £t prifonniers 2. Sergens, un Chirur- 
gien & r8. Soldats de ces bleffés, qui voulant fuivre à pied les Chariots, tombe- 
rent par là entre leurs mains... 

Cependant les Ennernis fortifient de toute part leur Champ, & nous établiffons 
| de notre côté de diftance à autre aux deux Ailes de l'Armée des Redoutes, que Pon 
garnit de Canons. 

. | Les Bagages des Ennemis, qui étoient arivés de Dresde à leur Armée,’ en par- 
firent le 24. à 3. heures du Matin, efcortés, fuivant les rapports que l’on a eus, 
Par un gros Détachement de Cavallerie & de Chañlèurs, & prenant deux routes dif. 
ferentes, Pune par Krummeran, Pautre par Milleck, La Boulangerie de Campagne, 
& la plus grañde partie dela Garnifon de Bautzen „ doivent être {orties de cette 
ville peu de téms erifuite, marchant fur Nefchwitz y ainfi que les Bleffés qui y 
k encore, & l’on conjcéture de là que toute PArmée ennemie les fuivra 

entôt. 


Suite: d u JOURNAL de P Armée combinée de l'Empire depuis le:18. jufqu'au 22.08ob. 
Du Quartier-Géñéral à Gishubel. 


Le 18. de ce mois Mr. le Prince de Deux-Ponts eut avis, que la Cavalerie dw 
‘Corps ennemi, qui avoit penetré jusqu’à Freyberg avoit marché fur Chemnitz; mais 
que le Général de Haddicks qui alloit em occuper le Camp, s’étoit fur le champ 
avancé à cette Cavallerie avec la fienne;, qu'après un combat de trois heures & une 
perte confidérable de leur part il avoit mis en fuite les Pruffiens , & qu'il Les avoit 
pourfuivis jusques dans les environs: de Freyberg. 

Nous avons perdu dans cette occafion 3. Officiers & 6: Soldats -tués p & -eu 
40. & quelques bleffés, au nombre desquels: on compte M. de Sprung Lieutenant- 
Colonel du Régiment de Barañiay & un Lieutenant de Haddick. 

Les Ennemis fe font retirés le ro. de Freyberg à Dippoldiswalde, Mr. de 
Haddick afait reprendre poffeflion de Freyberg par: nos Troupes le lendemain 20, 
faifant en même têms occuper tous les poftes,. qu’elles occupoient auparavant, ce Gé- 
néral a aufi envoyé le Général de X/eeféld avec un bon: Détachement à Pong X 
Waldenburg, pour couvrir cesenvirons. 

Mgr. le Prince de Deux-ponts fut d’ailleurs informé que le Prince Henri après 
avoir laiffé le commandement de fon Armée au Licutenant-Général d’Ixxenblitzs 
avoit marché la nuit précedente avec 8. Bataillons: & quelque Artillerie par Drefde, 
pour aller renforcer le: Roi de Pralfe. 

$. A.S.. détacha. là deffüs: le 19: pour l’Armée du Feld-Marêchal Comte de 
Daun: le Lieutenant: Général. de: Dombasle &. le Général-Major de Wolffersdorff 
avec les Régimens de Charles Palfy, de Platz. &.de Sincere, dirigeant leur marche 
par Pirna, & Bifehofsmerda. 

Ce Détachement devant necéffairement opérer quelques changement dans la di. 
fpoñition de l'Armée ; Mgr: le Prince de Deux-Pents y a fait rentrer aujourd’hui 
z2. toute la Referve, qui jusqu'ici avoit campé à Lasen/fein 5 elle a été poftée à 
PAile droite & tous les. Grenadiers.ont été portés: à la gauche. 

L’on a auffi fait des'Détachemens confidérables. à Luca Altenberg Glafshüten 

& Frauénffein pour entretenir. la continuation libre. avec Mr, de Haddick à Frey- 
berg.. ; 
Comme: au fùrplus: om a: eu: avis, que Îles Ennemis avoient fait entrer en ligne 
tout le Corps qu'ils avoient à Dippoldiswalde, pour remplacer les Troupes, qu’ils ont 
derachées à l’Armée du Roi, M. de Haddick a encore fait occuper Naundorff & 
Noffèr, pour lesrefferrer d'autant mieux par leur: flanc. & parleurs derrieres. 

te Colonel de Törröck a. aufi ordre de changer: fa pofition en delà de P 
Elbe, & fè porter à Pilnitzs afin d’inquiter: & de rendre: difficiles les convois, qui 
marchent fins cefe de: Dresde, de Meïffen, &.de: Torgau: à. l? Armée du. Roi. 

Au relte ileftarrivé le 17.. un Officier depêché par le Prince de Soubife avec 
fa nouvelle d’une Viétoire remportée fur les Alliés par les: Troupes à fes Ordres du 
côté de Landwertshager. Onachanté à ceteffet le: Te: Deum. -le 18., XPAr- 


mée en Bataille a fait fuivant l’ufage une triple décharge de la Moufqueterie. 


